
L’Hon. M. Costigan a répondu en 
anglais et en français ; puis, il a dé­
tendu le gouvernement sur la ques­
tion du Pacifique Canadien et de 
l’insurrection du Nord-Ouest.

Il a été suivi par M.M Bossé,Lan­
dry, Casgrain et Chacals, qui ont 
à tour de rôle traité éloquemment 
les grands points de la politique du 
jour.

Aux Contracteurs et Autres.Nous pouvons bien d’ailleurs le 
constater ici, sans crainte d’être con­
tredit par un seul homme sérieux, 
par un seul politique qui ait des 
visées plus hautes que celles de 
ses rancunes personnelles ou d'une 
mesquine partisannerie, l’honora­
ble M. Caron a prouvé, en la pré­
sente occurrence, que son départe­
ment est conduit avec habileté et 
prévoyance, et le départ des trou­
pes s’est eBectuê avec une économie 
de temps qui fail hautement l’éloge 
de son talent comme organisateur 
militaire.

Voici la vérité, vraie et les cnail- 
leries de tous les barbets de l’oppo­
sition n’y changeront pas un iota.

LE CANADA
A rétablissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, etc..

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés
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LA BONNE FOI DE NOS 
ADVERSAIRES WOODLAND

No. 38, RUE BESSERERCela devait arriver. La presse 
libérale ne pouvait, naturellement 
laisser passer l’occasion de blâmer 
lu gouvernement et surtout l’hono­
rable ministre de la Milice, au sujet 
de l’orgauisation militaire du pays 
Elle n’est satisfaite de rien ; tout 
va trop doucement; elle s’étonne 
do voir que les canons Kvupp, les 
fusils Martini-Henry, les mille 
millions de cartouches, enfin tout 
le tremblement de la guerre, ne 
tombent pas comme magie de la 
main de l’honorable M. Caron.

Décidément, nos adversaires sont 
toujours les mêmes. Critiquant 
fort toutes les mesures administra­
tives dont l’importance à venir 
n’apparait pas immédiatement à 
leurs yeux de taupes politiques, 
ils crient plus fort encore quand 
les évènements sont venus flageller 
leur imprévoyance et leur opposi­
tion mesquine. C'est, d’ailleurs, ce 
qu’ils affirment aujourd’hui.

Que n’ont-ils pas dit et écrit, en 
effet, alors que l’œuvre o"e recons­
tituer nos milices canadiennes sur 
un pied effectif était entreprise par 
l’administration actuelle. Tout cela 
leur apparaissait puéril ; et, pour 
un, voici comment ie Globe accueil­
lait, eu 1883, la proposition que 
l’honorable M. Caron avait sou 
mise à la Chambre, aux fins de 
former un corps régulier de 756 
hommes, qui eût servi de noyau, 
de point de support à toutes nos 
autres forces miliciennes.

“ Nos citoyens prosaïques et 
laborieux,—disait plaisamment l’or­
gane grit de Toronto,—se sont frotté 
les yeux avec étonnement quand 
ils ont appris hier, par les journaux 
du matin, que le gouvernement de 
ta Puissance, sans consulter le peu 
pie, a fait un pas définitif vers la 
création d'une armée permanente 
pour le Canada. 11 est vrai que la 
force de ce corps d’armée—750 
hommes—n’est pas de nature à 
alarmer les nations militaires com 
me l’Allemagne ou la Russie. Mais, 
il faut se rappeler qu ■ c'est proba 
bien enl contre les Américains seule­
ment aue nous aurons jamais à nous 
defendre, et que la proportion de 
l’armée canadienne a l’aimée amé­
ricaine, 750 hommes contre 20,000, 
est à peu près celle que l’on re 
marquait à la bataille de Château 
guay, où le victorieux Salaberry
fit reculer l’invasion américaine.....
Sérieusement, le peuple du Canada 
est-il prêt à s’embarquer sur la mer 
inconnue des dépenses militaires sim­
plement, parce que, comme M. Ca­
ron le dit, il y a à Québec une 
citadelle et des magasins considé 
râbles, lesquels, existant, doivent 
être défendus ? Nous croyons que, 
si l'opinion du peuple était prise, 
99 sur 100 de ceux qui ont quel­
que chose à perdre se montreraient 
opposés à l’augmentation des taxes 
po..r aucun projet tel que celui de la 
création d'une armée qui ne saurait 
nous être utile contre aucun ennemi 
etranger qui pourrait nous attaquer. 
M. Caron cependant prétend qui- 
uous avons Desoin de cette force 
u afin de maintenir la sécurité du 
“ peuple, de protéger la propriété 
“ conte aucune attaque qui pourrait 
“ ta menacer et défendre la fronlitre 
41 contre les incursions de bandes 
“ organisées ou non organisées. ”

Et dire, que ces gen»-ià sont le» 
mêmes qui poussent les hauts cris 
actuellement, qui trouvent que 
notre effectif militaire n’est ni 
assez considérable ni suffisamment 
organisé. Quels pleutres ils font 1
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de nos 8ALLES IVÉCHANTILLONS d’articles de Mode et de 
Manteaux, avec, aussi, un assortiment complet de Marchan­
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t’as de nouvelle du Nord-Ouest, 
mais, il est vaguement rumeur que 
le gouveensment n’enverra pas 
d’autres troupes au pays de l’insur 
rection, à moins que le Major Gé­
néral Middleton n’en fasse la de­
mande.

Les métis, tout en gardant les 
allures de la révolte, ne semblent 
pas pressés de tenter les opérations 
de l’offensive. On pourrait même 
Iss croire intimidés par le grand dé­
ploiement de forces militaires qui 
est à s’opérer à leur intention. 
D’aucuns vont à prédire que la ré­
bellion pourrait fort bien ne pas 
être loin de sa Un et se terminer 
d’une manière pacifique

Pour les dames qui veulent se procurer les marchandises des modes du 
printemps et des manteaux à un

Photographies grant eur PR X TRES-MODERE
CABINETENCORE UN SCANDALE A 

L’EAU
Chapeaux garnis et san= garnitures, Fleurs, Pli mes, Mnnt* aux, Vêtements 

pour dames, Parasols, Parapluies Rubans, Dentelles et articles 
en dentelle.$2.00 par Doz. TOUS LES DEPARTMENTS SONT COMPLETS.On se souvient du tapage que le 

parti grit fit un jour, il y a déjà 
quelques mois de cela, au sujet 
d’un prétendu cas de conspiration 
politique auquel, à l’entendre dire, 
se trouvaient intimement mêlés 
certains conservateurs importants 
d’Ontario.

Eh bien 1 les évènements ont eu 
leur cours, depuis lors, et les accu­
sateurs, après avoir rudement 
peiné, remué le ciel et la terre, 
ont vu s’envoler leurs dernières 
illusions, avant-hier, devant un 
juge et un jury de leur choix.

Le verdict de la Cour a, en effet 
décrété de non culpabilité les accu 
sés Wilkinson, Kirkland, Week et 
Bunting.

CHEZ Dos transactions extraordinairement avantageuses sont offertes à tous

Dorion <&
Delorme

140 Rue Soarks et 568 Rue SusseR,!
Coin de la rue Rideau.
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NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKSOTTAWA.
1».18 Oct. 18?4

M. M. Davie, Charlton et les au­
tres députés libéraux qui ont été 
aider la défaite de M. Kerr, dans 
Northumberland Ouest, avaient re­
pris leurs sièges en Chambre, cette 
aorès midi. Ils n'unt pas rapporté 
des visages radieux de leur campa 
gne.

Nouvelles
Marchandises

Venant d’être reçues
EMPLOI DEMANDE J. B. ARIAL,

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER 
et VITRIER,

L’HONORABLE M COSTIGAN A 
LEVIS

3 Caisses de crinolines,
2 do de poignets et coleta.

de paniers [bustles].
Un FORGERON recommandé déeire 

avoir une situation pe-manente.
S’adre ser à

EUGENE BELLBFLEUR, 
Hull,

Près de l’hôtel Navion. rue Wellington. 
16 mars 1885—4f 2 p s

Le grand total de la dette publi­
que était de $257,118,336 le 31 mars 
dernier. La dette nette s’élevait à 
$192,129,009.

2 do

BLAIS & THERIAULT,
No 135 Rue SPARKS.Les conservateurs de Lévis ont 

pris occasion d’une visite que 
l'Hon. Ministre du Revenu de l’In­
térieur rendait à leur ville, lundi, 
pour organiser eu sa faveur une 
démonstration très-sympathique 

Voici le texte de l’adresse qu'ils 
lui ont présentée:

A l’honorable JohnCostiuxn.
Min. du Revenu de l’Intérieur.

Honorable Monsieur,

Marchand du

PEINTURE18 mars 1885—3m

ET DE VITRES,
62ô RUB SUSSEX

OTTAWA

Tout le temps de la Chambre a 
été partagé, aujourd'hui, entre une 
motion de M. Bergin, aux ûua de 
faire produire tous les papier» 
relatifs à la nomination de M. Fabre 
comme agent dj Canada à Paris, 
et un amendement de M. Jamieson 
demandant que le bill concernant 
l’Acte de Tempérance de 1878 ait 
préséance sur celui qui a pour but 
de régler le travail des manufac 
tures. Les deux mesures ont été 
adoptées après un assez long débat.

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa li 
taires ; il surveille 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

J. B. ARIAL
Peintre Décorateur et Tapisssier,

VIENT DE RECEVOIR

gno d’af- 
lni-mêma

AVIS AUX ENTREPRENEURS
DES SOUMISSIONS cachetée? adressées 

au soussigné, et portant la suscription 
“Soumission pour bois de ch ullage, ” 
seront reçues à ce bureau Jusqu’à LU.NDI, 
le 13 avril prochain, pour la fourniture de 
bois de chauffage à l’usage des édifices 
publics. d'Ottawa, en conformiu du dévis 
qui pourra être consulté à ce bureau, ou 
des formules de soumission pourront aussi 
être obtenues.

Aucune soumission ne sera prise en con­
sidération si elle n'est fait- strictement 
confotme aux formules imprimées, et dans 
le cas de Sociétés, si les soumissionnaires 

les accompagnent de leurs véritables 
signatures, et ne désignent l’occupation et 
le lieu de résidence de chacun des membres 
de la dite société.

Les amis conservateurs de Lé- 
vis saisissent aver bonheur l’occa­
sion de votre passage au milieu 
l’eux pour vous souhaiter une cor­
diale bienvenue.

Votre présence ici témoigne de 
l’intérêt que vous portez à notre 
comté, et de la considérat.on per­
sonnelle que vous entretenez pour 
cm1ui que les électeurs de Lévis ont 
choisi comme le porte-drapeau du 
parti conservateur dans la présente 
lutte électorale.

Nous sommes sensibles i cette 
double attention.

Nous n'avons pas oublié que 
vous êtes un enfant de notre com­
té. A ce titre, nous avons droit de 
revendiquer une part de l’honneur 
que vos talents et vos succès font 
rejaillir sur vos concitoyens et sur 
votre province. Représentant dans 
le cabinet de Sir John, la vail 
[ante population irlandaise, vous 
êtes en même temps l’un des nôtres 
par le cœur, par la sympathie na- 
urelle qui existe entre deux races 

dont les intérêts, ‘sur plus d'un 
point, sont identiques; vois êtes 
l'un des nôtres, surtout par le dé­
vouement que vous avez toujours 
montré aux causes qui nous sont 
chères, et qui nous fait vous regar­
der comme l’un des meilleurs amis 
de notre province.

Soyez donc le bienvenu, vous 
êtes ici chez vous, et tous ceux qui 
vous entourent-sont des amis.

Pour le comité conservateur, 
Ghs. Cxucuy.

Lee propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
rieantéde leurs commandes

ITmar» 1883 le

«
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les pa?rona et de tous les goûta, 
avec bordures appropriées.

La vente eat faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché qu-’ partout ailleurs. TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
A la reprise de la séance, à 8 

heures,M. üesaulniers(Maskinongé) 
a soulevé une question de privilège 
au sujet d’un article de la Patrie 
Au cours de cet écrit, ie LieuL-Col. 
Dame est représenté comme ayant 
dit que l’enrôlement des velon(aires 
se fait sans enthousiasme dans le 
comté de Maskinongé, parce que 
le clergé n’encourage pas les gens 
à se faire porter sur les listes.

M. Dasaulniers a vu le Col. Dame, 
qui nie avoir tenu ce langage. Il 
peut ne pas y avoir d’enthousiasme, 
mais les volontaires marcheront si

—AUSSI—

TOILES POUR CHÂSSIS
DB La soumission devra porter les véritables 

signatures de deux personnes solvables, 
résidant au Canada, et co. sentant à se 
porter garants pour la fidèle exécution du 
contrat, et devra de plus être accompagnée 
rV n chèque di banq te accepté pour la 
somme de cinq cents piastres rai 
à l’ordre du Ministre dte 
Otta-

TOUTE COULEUR. D’OTTAWA
A yen* |n obis grand assortiment, les melL» 

tai*8 7Tab»are, et 1 -s plus bas prix en
M. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

d.Pfait
t payable 

travaux publics, à iïelarts, Rideaux,
ttawa-
Le Ministère ne s'engage à accepter 

pins basse, ni aucune des soumissions. 
Par ordre.

Ministère des Travaux Publics, > 
Ottawa, 26 Mars 1886 )

Corniche», Pôle», Gmrnltnre» 
et Meuble» île tonie sort»,

r ni la

àl»
A. GOBEIL,

Secrétaire» MAISON DE TAPIS D’OTTAWA,
148 Hue NI» A K MW.

SHOOLBRËD et Oie;
Ottawa, 11 Dte. 1888.

g®

MEUBLES DE MAISON

POUR LF? PETESJe désire informer les personnes qui ont 
l’intention de vendre leur ménage ce 
printemps, que D su*3 l'rép ré à rec voir 
leurs ordres pour v*; te de ména/es et 

justifier, de citer que le curé Gérioj etb'ts a n'-s d nce privée et j'esjière que je

a formé lui-même une compagnie 
à Saint-Justin, 1 an dernier, que le
curé de Louiseville a récemment vente du soir.

Mardi, lé Avril, Bestiaux de ferme, etc., 
Chemin de Montréal.

Jeudi, 16 Avr 1, Ménage, 193 rue Slater. 
Samedi, 18 Avril, Menage, rue George. 
Lun i, 20 Avril, Lots de vil.e bureau 

No. 9, rue Elgin.
Jeudi, 23 Avril. Ménage, vente extraor­

dinaire, 94. rue B nk.
Mardi, 20 Avril, Ménage 414 rue Slater.

B. B. MACDONALD.
Agent d’immeuble.

ils en reçoivent l’ordre. Quant au 
clergé, il suffit amplement, pour le AMERS CANADIENS

Oü
TRESOR DES DYSPEPTIQUES

F 11•mF F Â
FOURRURES Cette préparation guérit, 

la Dyspepsie aes Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névealriee, les 
Débilités générales, les maladies da Foie et 
des Reins, les hydropisles et les Rhumatis­
mes.

Préparé par le
Dr N. LAOERTE.

Lévis, P.Q.
Prix : 30 et» la bouteille.

En rente obéi le, pharmsdeus et eu 
dépbt ohex

Samedi, t1 Avril “ Canadien Expre.s”

douné un drapeau au 86ième ba­
taillon et que Mgr Laflèche vient 
de leur offrir un Chapelain pour le 
cas où il serait appelé sous les 
armes.

M. Desaulniers a été chaleureu­
sement applaudi.

Assortiment complet de Fourrures 
de touUs espèces, tel que

Robe* pour voitures Capots, 
Manteaux, Manchons, 

Paso nés, etc., ches

H. L. COTE ELZEAR ALARMS,
71 rue Boltoq, Ottawa.Président, 

Théophile Carrier

Secrétaire
« juillet 1684 le128, Rue Rideau.Lorgnon. No- 9, rue Elgin, Ottawa.

RUU*rali es «su le FeieesmeeNone *tUre»s Ven en lie» de publie ser le remède «iMMlen HEMATIE B eeaSre lee Mémrrrtooldee i Guérison certaine, remède sréaérel, en eeeet-
BUREAU PRINCIPAL, 101 » SPARKS, OTTAWA.HEMORR- OIDES-HANNUM’S B EN A TIN E, LE SEUL REMEDE.
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LE CANADA Tons les loan............
Trois fols par semaine.
Une fol? la semaine...

Pour six mois. 1.60\
Pour quatre mois.. 1.00oûts

Avis de Naissance, Mariage on 
Décès.................................

Pour lee annonces à longs termes 
conditions spèciales.
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